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comme Société St. Pierrele vide créé par la mort de M. Fré 
déric Boude, un citoyen qualifié 
sous tous les rapports, capable de 
lui faire honneur en chambre, et 
assez énergique pour defendre ses 
plus chers intérêts comme ils méri
tent d’être défendus.

I J’offre mes humbles services pour 
cette belle mission ; aux amis du 
parti conservateur la tâche de secon
der mes efforts dans la présente lutte 
électorale.

Louiseville, 27 novembre 1884.
(Signé ) A. L. Désadpmibrs

B, GvAu reporter d’un journal de 
Winnipeg, l’honorabla Thos White 
a répondu que Sir Charles Tupper 
demeurerait au Canada et qu’il 
n’était pas question de changements 
dans le cabinet.

XMAS* LE CANADA
fagnie Les membres de celle société sont aver

tis que la continuation de la discussion 
pour la révision des règlements aura lieu 
mercredi prochain, 9 du courant ; ils sont 
invités à se trouver en aussi grand nombre 
que possible à la séance qui commencera 
à 7 heures précises du soir.

Par ordre
CHS. BBROàR!)

Sec. arch.

Canadienne de 
ordre de fournir deux 
être placés dans la 

elle du Collège d’Otta- Ottawa» 9 Mars 1887

TOBOGGAN
Améliorés “Star.”Un fait significatif concernant 

l’élection de Proveicher: M. Royal 
a obtenu une majoiité de 15 voix 
dans le bureau où votent tous les 
R tel et leurs amis. Ce bureau est 
situé à 3 milles de St Vital.

Il est évident que beaucoup d’en
tre nous sont plus métis que les 
Métis eux-mêmes.

int des recettes à la 
wa pour la semaine 
nars été de $7,503.46.
jlu'.aire—• L’usage se 
oup, même chez les 

parfaite santé, de 
petit verre d’amers 

a. C’est une pratique 
excite l’appétit et pré- 
tion facile et prompte, 
a ne peut conseiller 
( que les “ Amers In- 
t un paquet de 25 cls 
ni galion d’amers.

LA COLOMBIE ANGLAISE* .

A VENDREComme l’on était en droit de s’y 
attendre, la Colombie Anglaise 
donnera six représentants au gou
vernement de Sir John Macdonald.

Voyez là et vous n'en achèterez 
pas (1 autre.

Une maison, située sur la rue Anglosea 
square, No. 85. Otte maison est érigée 
sur un terrain de 36 pds de front sur 150 
pds de profondeur.

Pour plus amples informations s'adres
ser au No. 199 rue St Patrice, Ottawa. 
Ottawa, 7 mars, 1887—lm.

Raquette»En 1878, M. McKenzie est au 
pouvoir. M. Désaulniers combat 
franchement et bien sincèrement le 
parti conservateur.

Eu 1884, Sir John A. McDonald,

J Grand assortiment à bon marché !A Yale. M. Mara, conservateur, a 
été élu par acclamation ; à New- 
Westminster, M. Chisholm- conser
vateur, a- été élu vendredi dernier 
par une majorité de 250 ; lundi, les Slr Hector Angevin et nos autres 
anciens députés MM. Baker et Sha- chefs ont remporté les élections, 
kespeare ont aussi été réélus avec M. Désaulniers fait une déclara- 
de belles majorités. IL reste encore “o» claire et bien franche qu’il se 
deux élections à faire: Caribou et rallie à leur politique, il se présente 
Vancouver, qui donneront aussi, * titre d’ajpi et comme partisan du 
sans aucun doute, deux nouveaux ministère conservateur McDonald- 
adhérents au parti conservateur. I Lange vin.
L’élection de Caribou aura lieu le j 1886. une crise survient, le

ministère conservateur a à faire

Eau! Eau! Couvertes pour chevaux, au prix coû
tant ; se vendant rapidement. Pôles pour 
rideaux aux bas prix ordinaires, transpa
rents avec dessins d'ornement pour fenêtres 
et rouleaux automatiques, seulement 95 
contins.

FILLES DEMANDEES
MORT DE M. PAUL FEVAL VINGT jeunes CI es trouveront île l’em

ploi Immédiat en s'adressant au No 257, 
Cumberland.
Ottawa 5 mars 1887—Sins.Nos échanges d'Europe nous an

noncent le décès de M. Paul, Henri,
Corentin Féval, littérateur français 
distingué, auteur d’un grand nom
bre d’exrelents romans.

En 1876, M. Féval, dont les senti
ments religieux «’étaient attiédis, 
au contact de l’impiété de certains 
salons parisiens, fit un retour sur 
lui-même et devint un catholique 
sincère et ardent. Il révisa tous ses 
romans, et publia en 1877, 
étapes d’une conversion,” où 
conte dans quelles circonstances 
Dieu lui a fait trouver “ le chemin 
de Damas.”

Paul Féval naquit le 27 septem 
bre 1817 et appartenait -A une an
cienne famille de robe. Il étudia 
d’abord le droit et fut admis au
barreau ; il devint ensuite commis . __ . __ __________
dans une maison de banque, puis CHAPEAUX EH FEUTRE
zsnjffi&ssrjüî s™1™”**
i’4ge et la maladie l’ont empêché Meilleurs avantages à Ottawa
d’écrire. Le 6 mars 1862, il fut
promu officier de la légion d’hon- Oftr, 1*U6 SpUfltS

cTstkatton

$200,000 valant deaux mères—Etes vous 
uit et tenues éveillées 
s et les gémissements 
iutirant de la deuti-, 
ist ainsi, allez immè- 
ircher uue bouteille 
îarit de Mme Wins- 
entition des enfants, 
napprêciable. Il sou- 
atement le petit ma- 
vous pouvez compter 
t pas à se méprendre 
guérit la dyssenterie - 
règle l’estomac et les 
t les coliques, amolit 
liminue t’enflamma- 

de la force et de 
ut le système. Le 
de Mme Winslow 

lion des enfants, est 
Ai, et la prescription 

un des plus vieux 
emmes et nourrices 
Jnis. Il est en vente 
roguistes du monde 
ingt-cinq centins la

LAMPES ELECTRIQUES
$1.60 Chaque

Articles de fantaisie pour 
présents.

COMPAGNIE MANUFACTURIERE
NATIONALE DE COLE,
160 SUM SPARKS,

OTTAWA.

MARCHANDISES
SECHES IWOODCOCK’S

Légèrement endommogêes par Veau douée 
durant l'Inondation àCHAPEAUX EN FEUTRE

Seulement ZSets chaque. CORNWALL
BRYSON. GRAHAM A Cio.

15 courant, les candidats étant l’an- 
cien député, M. Reed, conservateur, I ^ace ^ une formidable tempête. M. 
et M. Ferguson, libéral. Désaulniers croit qu’il va sombrer.

A Vancouver la lutte sa fera le | Tout change.
Il se proclaqje d’une manière 

claire et bien franche l’ennemi du

“ Les

MAGASIN.il ra-
Ayant acheté 54 caisses de ces 

marchandises àDE —23 courant entre |M. Gordon, Vente à l’Encan !IMI0IDIEISI,l’ancien député, et MM. Planta et
Curran, conservateurs, et Grant, |gouvernement, il vilipende les mi

nistres avec l’aile et le nom des- 47 cents dans la $ DK

A BON MARCHÉ CHAUSSURESoppositionniste. Les résultats des
élections de la Colombie Anglaise | Quels il «’était fait élire. Le minis

tère n’est plus conservateur, il est

— vendent —
Lee Cotons, Colon Cnrrennte. 

Shirtings, Cotonnades, 
Coutils, etc., etc.,

Oh.9z Moodie & Frsrss, 
IBS rue Sparks, Ottawa Z

SMTVente tous les soin de la semaine, 
à 7 heures.

ne donnent pas une immense som 
me de consolation aux partisans du I oranglste.

Nous venons de triompher. Qu’il 
survienne une vacance à Maski-

libre échange à Ottawa. A PRES DE MOITIE PRIX. A. B. Macdonald, 
■aMatsur.

Conditions comptant.congé, M. Désaulniers ,st capable 
de faire un autre programme con
servateur clair et bien franc. Et

UN PROGRAMME MODELE

L’Union Nationale
ABONNEZ-VOUS AU

Grand Journal

Sirop Calmant de 
et n’en prenez pas M. Alexis Désaulniers est battu à 

Maskinongé par M. Coulombe .qui a 
été déclaré élu par une majorité de 
6 voix. Nous croyons devoir met
tre aujourd’hui sous les yeux de 
nos lecteurs le program m» adressé 
aux électeurs de Maskinongé parM. 
Alexis Désaulniers, en 1884.

M. Boude était mort. Il s’agis 
sait de le remplacer. Maskinongé 
est un comté conservateur. M. 
Désaulniers voulait être député. Il 
signa donc ce document.

nous ne sommes pas sûrs que nos 
amis ne se laisseront pas prendre 
une fois de plus.

Notre parti a été trop souvent 
victime de ces trahisons pour que 
nous ne les flétrissions pas avec 
énergie. Nous avons pris pour ob 
jectif aujourd’hui M Désaulniers 
parce qu'il est ua modèle parfait, 
un type accompli de cette classe de 
politiqueurs qui n’ont d’autres pria 
cipes que ceux de se jeter du cêté 
des gagnants. Quelques fois ils se 

A messieurs les électeurs du comté de | trompent à ce vilain jeu. Plusieurs 
Maskinongé. I y ont perdu cette année. Que nous
Sollicité par un grand nombre I en avons vu de poltrons et de désef •

, d’entre vous à venir briguer vos I teurs passer à l’ennemi parce qu’ils 
suffrages dans la lutte électorale '

• qui va bienlût s’engager dans notre 
comté par suite de la mort du digne I Nous respectons nos loyaux ad- 
et si regretté M. Frédéric Boude, versaires, mais nous ne trouvons 

ex-député, je déclare que I pa9 d’expressions assez vigoureuses 
j accepte la candidature, confiant 
dans le zèle et le travail des amis 

nqdiTn’ont décidé à prendre 
; termination aussi importante.

ÉCOLES SEPAREES D’OTTAWA
Marchand d’Epiceries

EN GROS ET EN DETAIL
COIN DH8 RUES

Dalhousie et St Patrick
OTTA."WA

M. O. Stratton désire informer les épiciers 
qu’il leur rendra des épiceries de premier 
choix des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

I «MML’assemblée régulière de ce bu
reau a eu lieu hier soir sous la pré
sidence de M. Campeau, tous les 
membres à l’exception de M. G 
étaient présents.

Le rapport de l’auditeur pour 1886 
fut présenté et adopté après une 
assez longue discussion. Il fut 
aussi résolu que les auditeurs MM. 
D’Auray et McCann recevraient 
chacun $10 pour leurs services 
comme auditeurs.

Le rapport de M.l’inspecteur Tassé 
est ensuite soumis. La fréquenta
tion des écoles a été tel que suitg:
Ecole des Frères, Notre-Dame..

do Sainte-Anne 
“ High School ” des Sœurs- 
Ecole des Sieurs Notre-Dame..

rue Murray-...........  166
Ste-Anne..— ••...,••« 155

Ecole des Sœurs Saint Joseph ....»... 74
Ecole des Soeurs Saint-Patrice.......... 89
Ecole des Soeurs St-Jean-Baptiste.— 104
Ecole de Mlle Caseault.......... ..........
Ecole de MUeProulx.......... *..........
Ecole de Mlle A- hambault.........
Ecole de Melle O’Hanley ................
Ecole de Mlle O’Brien...................
Ecole de Melle Ballantyne.............
Ecole de Mlle Mathews.....................
Ecole de Mlle Carrière......................
Ecole de M. FiTfprtrick....».............
Ecole de M McNulty.......................
Ecole de M. Dagenais.......... ...........

Total

Il fut ensuite décidé qu’une autre 
assemblée serait tenue mardi pro
chain afin de considérer les estimés 
pour l’année courante, le bureau 
s'ajourna.

e •« vrai mérité?

sans précédents du 
de Boschee durant 

nnées ont étonné le 
C’est sans nul doute 
e meilleur remède 
‘t pour guérir radi- 
x, les Rhumes, et 

poumons les plus 
- d’après un principe 
j autres préparations 
s médecins et n’en- 
ime seulement tout 
fciladie dans le systè- 
‘6, ce remède.enlève 
i guérit les parties 
sse le corps entier 
t>n de santé parfaite. 
b gardée dans la 
age lorsque vient 
ptera beaucoup de 
lins et préservera 
oaladie. Un essai 
ss faits. Il çgt ven- 
3roguistes et mar- 
ï du monde entier 
s la grande bouteil

“L’UNION NATIONALE’ 
PUBLIE A OTTAWA ET A IIULu. 

•1.00 par année seulement.

8 pages de lecture toutes’los 
Donne les prix du marché d’Oltawa.

le Vendredi et est déposé à*la 
poste assez tôt pour que le» cultivateurs le 
reçoivent le dimanche.

areau

tlCit, swnaimis.

Parait

150, 152, 154, rue Sparks.-» HENRI MASSE
EPICIER et BOUCHER

Magnifiques chromos donnés en prime 
pour abonnement payé d’avance.

COIN DBS RUBS

Primrose et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qualité 
et dee plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets livrés à doml •

—AUX—
Terres Boiaee»

—DE—

MATT A WAIT
CALLANDER, NORTH - BAT 

(STURGEON FALL# 
CHELENSFORD

L’EMBRANCHEMENT
D>ALGOHA

474
do . M0

~ 101
281nous croyaient battus. do

do

motre
H- LAPIBRHB

Tailleur
113—HUE RIDEAU—113

Rideau House
Pert* volatile de M. Thoe IiirU.lt 

OTTAWA
M. Lapierre désire informer ses amis 

el anciennes pratiques qu’il v.enl de ré
ouvrir aa boutique de tailleur 4 l’endroit 
ci-haut, magasin de «4. A. Blais où il don! 
nera satisfaction à tous.

Ottawa 18 déc. 1886—1».

.33pour flétrir ceux qui vous haras- 
une dé-1 sent de leur présence quand vous 

êtes fort, sauf à aller porter ailleurs 
En 1878, j’ai combattu les idées I jeurs flagorneries au premier signe 

protectionnistes, étant convaincu I , , 
que leur application ne produirait] aa ûan8er- 
aucun bon résultat pour le pays.
Aujourd’hui, en face de ce qui se 
passe sous nos yeux, devant l’évi 
dence des faits,je me rallie franche
ment et bien sincèrement à la poli
tique du cabinet conservateur d’Ot-1 déclaré élu par la voix de l’officier- 
tawa. Si vous me faites l’honneur 

> de m’élire, je me ferai un devoir 
d’appuyer sir Hector Langevin et 
nos autres chefs conservateurs.

Cette déclaration claire et bien ] L. A. Sénécal, comme sénateur 
franche suffira,’j’ose l’espérer, pour pour la division de, Milles Isles." 
rallier mes adversaires de naguère 
à ma candidature. I

Si vous m’élisez, messieurs, vous Wm Pugsley, M. P. P. de Kings, 
pouvez compter que rna conduite à a été élu orateur ie l’assemblée 
Ottawa sera en tous points conforme légialative d.;, Nouveau-Brunswick, 
à celle que j ai suivie à Quebec en ° _
1867 à 1871, lorsque votre généreux
appui m’a ouvert pour la première Le dépouillement fait par l’offl 
fols les portes de l’énceinte parle | cier-rapporteur du comté de Cham

plain porte la majorité officielle de 
M. Monlptaisir à 114.

29
33

À46
50
43

et autres ; ou aux prairies de59
1885—lan. 55

MANITOBA
------DU------

NORD-OUEST

36 CHAS. DESJARDINS48ECHOS POLITIQUESSÂNUE 60

Gatineau, le 3 cou- 
i Dauray, un fils.

Marchand d’Artielee provenant de la

Compagnie Manufacturière 
de Caoutchouc de Toronto

._ 2,156M. Masson, conservateur, a été
Et de la Colombie Anglaise par Je

.Pacifique Canadienrapporteur à North Grey, Ont. BERN «RD SIMt.RD
BOUCHER

Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits 
et viendes, et No 1 marché Ouest

hum,:
M. SIMARD remercia ses nombreuses pra 

tiques et le public de Hull de l’encourage 
ment libéral qe’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMEES, toujours de première

CES
EN GROS SEULEMENT.

Marchand de toutes sortes d’articles en 
Caoutchouc, Courroies, Boyaux en toile, 
coton et caoutchouc, Boyaux plus petits 
pour l’arrosage des jardins, etc., articles à 
l’usage des mouleurs. Couvertures de Voi
tures, Rugs, Rouleaux pour Machines à 
Laver, Tapis en (Caoutchouc, Couvertes de 
chevaux, etc., etc.

Mua de $40,000,000 de capital.
Envoyez pour listes de prix et escomptes.
Entrepôt NNt Bureau: No. 26, blcc de 

l’Hôtel Russell, rue Sparks, Ottawa, On
tario.

Aussi, agent pour les meilleures compa
gnies d’assurances et courtier.

Ottawa, 9 février 1887-—la.

courant, est décé- 
helot à l’âge de 70

s auront lieu de- 
à la Basilique. Le 
trtira de la demeu- 
oulx, rue St Patri

NOTRE TATS A ISOUES1On annonce la nominatiop de M.
est meilleur qifc l’Ouest des Etats-Unis et 
les avantages y sont supérieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous 
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, arrêtant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Brandon, 
Whitewood, Broadview, Regina, Calgary,

1 ” 1 niants, n’y touchez pas,”
Dieu seul a droit su* tout jce qui respire,
Ne pouvant rien créer, il ne faut rien dé- ti 

I traire.
Ce nid, ce doux mystère que vous guettez
C’est l’espoir du printemps, c^est l’amour 

fd’une mère, 
Enfants, n’y touchez pas.

I

DUER
etc.qualité.

Les ordres seront exécutée 
et livrée à domicile gratis- 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD,
BOUCHER

fac logements, maison 
iresser à 
T. BUNNELL,

68 rue Rideau.

Dans ces centrées de Nipissingue, de 
loul l’Algoma, situées entre Montréal et Ma
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d’excellents

promptement 
Prix modérés.(Béranger)

Montres, bijouteries, joncs de 
mariage, etc., etc., au prix coûtant 
et garantis tels que représentés, 
sinon l’argent sera remis.

Chez H. Norex, No 30 rue Rideau, 
près du pont de» Sapeurs.

men taire 
Eu deux mots, je brigue vos suf

frages aujourd’hui à titre d’ami et 
comme partisan du ministère coii-

.

AVANTAGES
. GRANDE EXCITATION aux colons. Nous vendons à

servateur McDonald Langevin. Inp Prix Réduit
-—DES------

BILLETS DE RETOUR
jusqu’aux terres au

NORD DU LAC 8UPEBI1UK
A TOUT EXPLORATEUR 

“BONAFIDE”

g 1 Le décompte des b^etins dans 
tile de vous exposer plu» Jongub-1 je comté de Huron Ouest a eu lieu
™e?ndé™a'rèuronbrto en" top '13amedl avant-midi, et M. Robert 

te sincérité, j’aurai l’occasion de les | Porter, conservateur, a été élu par 
^expliquer davantage à chacun (je 
vous dans le cours de la prochaine 
lutte qui va s’engager sous peu de 
jours.

Si je ne suis pas seul à briguer da1 « toutes les parties du Canada, 
vos suffrages, je me flatte de l’espoir moins cependant les Territoires du
tiKXS "."SSlMd *«*.-; U,

nos adversaires, et que le comté dte Pu»é» »UI Communes se fera à vote
Maskinongé choisira pour reünpIir|o4ivert.

cto» “ From
Demain soirt(jeudi ) les amateurs 

de la raquette.font une marche qui 
sera probablement la dernière cet 
hiver, et à cette occasion, il y 
feu d’artifico. Monsieur Lapierre, 
toujours si actif dans cette associa
tion, fournira les pièces pyrotech
niques. Que les membres q i dési
rent s’amuser à une marche en 
rsquettes avant de voir disparaître 
la neige, soidnt avec le “Frontenac” 
demain soir.

Chapeaux à moitié prix;Impressions et de
(eterle MIS AUX ENTREPRENEURS.26 voix de majorité. Doivent être vendus sans réserve afin de 

faire place pour lee importations 
du printemps

» du Canada, 1886, 
t maintenant prêts- 
, sous piosw actuel!.,
($5 00) cinq piastres, 
itrers autres volenui 
envoyés sur demamde 
e accordé an com-

PBOLONGUEMENT DE DATE

La date de réception pour les soumis 
sions de l’Entrepô de Vérification, Ottawi, 
est prolongée jusqu’à MARDI, le 15 MARS 
prochain.

aura
l Le vole au scrutin est en force

AU MAGASIN DE
Pour plus amples informations s’adresserMlle A. McDonaldPar ordre. au BUREAU DE COLONISATION

266, RUE 8r. JACQUES,

MONTREAI
A. GOBEIL,

SecrétaireBERLIN, 
inr de la Reine et 
ôleur de la Papeterie,

531 BUB SUSSEX,
| Quatrième porte de la rue York

Dept des Travaux Publies, \ 
Ottawa, 88 fér., 1187. f

i Ai

M
»

t
%



CAMES PROFESSIONNELLESLibre Echange.

La réduction du revenu et l’abo 
lition des timbres sur les médecines 
brevetées ont grandement bénéficié 
aux acheteurs tout en soulageant 
les fabricants, tieci < st surtout le 
cas avec les préparations Green'i 
August flower et Boschee's German 
■Si/rup, car la réduction de 36cts par 
doa a été employée pour augmenter 
la capacité des bouteilles contenant 
ces remèdes, donnant ainsi un cin
quième de médecines de plus dans 
les bouteilles à 75cts. Le August 
flower pour la Dyspepsie et allée 
lions du foie, et le German Syrup 
pour les rhumes et troubles des 
poumons, ont peut être la plus forte 
vogue d’aucune médecine dans ce 
monde. L’avantage de plus grandes 
bouteilles sera apprécié par les ma
lades dans chaque ville ou village 
du monde civilisé. Les bouteilles 
échantillons à lOcis sont les mêmes.

Quehmes uns des avantage» |YFNAHT D'ETRE REÇUES

4\OTTAWA 10,000 ITBLURS TYPOGRAPHIQUESDBR
Dr. J. A. PISSIAULT, CELEBRESCHIRURGIEN-DENTISTE,

H*. M, Une Sparks, en Ikee de R
Extraction d » dents à l’aide du gaz. 

Heures du bureau de 9 a.m. à 5 j».m. 
Ottawa, 17 nov. 1886—la

ROULEAUX DEilTAPISSERIES
De tous genres et de tous 

prix.

^outil

111 il 11 il

“CANADA”Aussi, assortiment complet et varié de

Peintures, Iluile, Mastic,
Et tous lee articies qui d’ordinaire font 
partie d’un m-’gasin de ee genre.

Mft- Tous les ouvrages sont exfyjujtàs 
sous la furveillanpe môme d*' M. Pbiiïrart. 

Une visite est sollicitée.

A. J. A. KOB1LLABD
MEDECIN VETERINAIRE

46 RUE YORK
Seu Canadien-Français dip ômé au Col-, 

lège d’Outano jusqu’à ce jour.

Iil

----------LE-
BT qg

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE*Macdougall, Macdengall & Beleonrt,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin des 
s Sparks et Elgin, Ottawa.
Ho*. Wm. Maodoo«all, 0. R.

Frank M. Macdougall.
N. A. Bmlcoübt, L.L. M.

G PHILIBERT ■9-

J1er Avantage—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas les remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 25ots. ou prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

PEINTRE.

208 RUE DALHOUSIE" 0T1AW».

2e Avantage—Les “Amers Indigènes ” ne contiennent aucun mjnéral, 
mais seulement. des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

Dr J Nolln
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Blève du Collège Dentaire de Philadel
phie, licencié pour la Province de Qué

bec, et diplômé du “ Royal Col
lege of Dental Surgeons” 

d'Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 6.

Collège International, CommercialNOTES COMMERCIALES 9»* RUB SUSSEX.
ET PREPARATOIRE.

Hygiène.—lui des préceptes les 
plus rigoureux de l’hygiène domes
tique c’est de tenir les intestins, le 
foie et l’estomac en bon ordre. Le 
remède du Dr S-^y, le grand remède 
du jour pour ces trois importants 
organes, est donc l’un des agents 
les plus utiles de l’hygiène domes
tique.

INSTITUT D’EDUCATION
2DE FRAWLET.J 

Transporté au No. 474,eRae.Sussex.
Ce collège 

mercial qui s’y 
le 14 courant.

Je me suis associe pour le présent terme 
commercial du collège trois professeurs di 
haut mérite et le grandes capacités.

L’objet du collège est
1er—D’accorder la facilité d’apprendre 

rapidement aux jeunes élèves qui ne peuvent 
suivre le cours ordinaire des autres collèges 
ou accadémies.

2ôme—De préparer les élèves pour 
vice Civil et la Matriculation et de 
les examens comme Ingénieurs.

3ôme—Pour donner l’avantage à ceux qui 
sont en retard dans leurs études, d’acquérir 
les connaissances dont ils ont été privés.

U c*t de la plus haute importance que les 
élèves commencent à l’ouverture même des

îrs afin de subir avec succès les examens 
No embre, Janvier et Mai.

H. J. FRAWLEY, M. A.
N» B.—L Institut s'est assuré les services 

du Professeur J A. GUIGNARD pour don
ner un cours de FRANÇAIS, embrassant la 
Grammaire, la Composition et la Littéra-

Lea heures consacrées à l’étude

le Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger. OTTAWA
4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent sur les intestins, et sont un 

lotissant purificateur du sang.bien conn 
donne s

u pour le. cours com- 
a’est ouvert MARDI,

Dr Ii. Coyteux Preyest
132, Rue Daly, Ottava. 

HEURES DE BUREAUX 8. à 10 a.
1. à 3 p. 
6. A 8 p

5e Avantage—Pour ouvrir l’appétit, et aider la digestion, les « Amers Indi
gènes” sont sans/.gal.

On exécute à oes ateliers tontes sortes

PORTRAITSToute* le* m nerveuse» ne de- 
r d’JKnu Nt'Lfon, te

BUNN, sent agent.

Allez chez Chevrier Frères pour 
vos enerdrages—Le seul magasin 
où ils seront faits au prix coûtant 
466 rue Sussex.

vratom lia. lui 
meilleur remCde. CONTRAT DE LA MALLE.Valin et Adam

AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS 
ARGENT A PRETER. 

BUREAU : 26 me Sparks, vis-à-vis 
l’Hotel Russell.

J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau >'e Qué

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

D’IMPRESSIONSle Ser- 
paeser GRANDE REDUCTIONr\E8 SOUMISSIONS adressées au Mai- 

ire Général des Postes seront reçues 
à Ottawa jusqu’à midi le 11 mars 1887 
pour le transpo t des Malles de Sa Majesté, 
sous les conditions d’un Contrai 
terme de quatre années six 
maine," aller et retourner, et. ire* Non h 
Gower et t sgoode (Station du chemin de 
fer) à partir du 1er Avul prochain.

Des avis imprimés contenant des rensoi 
gr.ements plus détailles au s jet des condi
tions du Contrat pro,été st ront en vue aux 
Bureaux de Poste North Gower, tt Stations 
de Kar et Osgoode, cù l’on pourra, asssi, se 
procurer de* tommies de soumission,

I
Photographie/ grant eur nTELLES QUE:A. A. ADAM» CABINETour unto1 Livres,

$2.00 par doz. 3 êtes de comptes, 
Memorandums,

Certes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

IChez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian- 
d h fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi5 
elle, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses 
en général 
ju’on lui a accordé jusqu’à ce jour, 
lire visite est respectueusement 
sollicitée.

de
'Dr xlired Nayard

BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 
Ancienne résidence du Dr Prévost

CHEZ

Dorion dfc ïL; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Bgleson, Ottawa, Ont. 

ARGENTA PRETER

pratiques et le public 
de l’encouragement Delorme 'R’altee,

lereloppesEF.-/ : : EKE
Ottawa, 16 Sept.;i886—la.

T. P. FRENCH, 
Inspecteur des postes 110 fine Sparks et 560 Hue Susse]Burea* de riasBecteor) 

des Postes, Ottawa. J-
U Feme, ISM ,

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,

Coin de la rue Rideau* 
OTTAWA.

P. S.—Satisfaction garantie.

Dr Ci G. Stackhouse
‘DENTISTE

M. le Dr C. G• Stackboune, chirurgi 
dentiste, tient son bureau an No 161 
Sparks et a sa résidence privée 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les 
de douleur à son patient en 
gaz ai trique oxidé dont il fai

ROUm) «le Fleur Patenté pour 75et*.
C’hes N. A. Na

Encadrages faits au prix coûtant, 
chez Chevrier Frères, rue Sus 
sex.

HOTEL RIENDEAÜ ■#’ .
au No 258?

dents sans causer 
se servant du 

t une spécialité.

%tswd SüB LS PL a s
Européen et Américain, 

64 Rue St. Gabriel, Montréal.
James H. Bowes
AHOniTHOTB

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE STARKS.
Ottawa 9 juin 1886—la __________

Placarde,
Lettres ftrnérelree,

PFLLETEMFSI PiLLETFRIFS, ■ta-, sic., eto.

abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées paries cuisiniers français 
de premier ordre. Repas 1 toute heure.

Un trouvera constamment à cet établisse
ment de première classe, des Tins, liqueurs 
et cigares de choix.

Temps des prêt
A cette occasion, ue manquez pas 

^e faire une visite aux magasins 
de P. G. Guillaume, car là vous 
trouverez toutes sortes de jolis 
objets pour les êtrennes, tels que 
livres d’histoires avec beaux cou
verts de luxe, albums couverts en 
peluche et en cuir de Russie ; ob- 

• jets de fantaisie de toute soi te, et 
jouets d’enfants, une grande va
riété ; aussi le plus grand choix de 
cartes avec inscriptions en français 
at en anglais

tu

CAOTS PROFESSIONNELLES L’HIVER EST ARRIVE !

mm ASSORTIMENT BLANCS POUR AVOCATSHULL
JOB. BÏBNDSAD, 

Prooriétsire, Capots en Fourrures, Cas
ques, Gants, Mitaines,

POUR TOUS LKS GOUTS J

Collets de Manteaux♦ Man
chons, garnitures en

Loutre, etc., etc, 
Pour Dames et Messieurs*

Déclarations sur sompte,
Déclarations sur billet,

Demandes de plaidoyer,
•om parutions,

Subpoenas,
Affidavits,

•bpoédtiomV y

MAJOR A TALBOT*
.'AVOCATS. Il

O. B. Major.
Bureaux à Pa

Suivent les cours de Circuit à Hull, Papi- 
ne&uville et Aylmer, la cour Supérieure, la 
cour Criminelle, les cours Suprême et de 
l’Echiquier.

Hall, 21 déc. 188t.

A. X. Talbot.
pmeanville et à Hull, coin des 
Britanuia et Albert. IUKDEaIX ! Pour les meilleures ferronneries À bon ma 

ohé, allez ohes

\M. G A. Adam, de la Pointe Gati- 
neau, informe ses amis et le public en 
général qu’il a eu mains une grande quan
tité de Bardeaux en pin avec chanfrein et 
pleinô dans les côtés qu’il vendra à d/aussi 
bonne conditions que partout ai!leursj Les 
personnes qui désireraient acheter de'bons 
bardeaux avec chanfrein y gagneront car 
ce qui donne de la valeur au bardôau 
offert en vente par M. Adam, c’est la ma- 
nière dont il tst chanfréné et la qualité du 
bois dont il est fait. M. Adam n’emploie 
pas les restes de son moulin pour confec
tionner son bardeau, mais le lait d’après 
le billot de bois solide. Avis aux connais

jUcIJOCGALL Si CUZNEj Fiat,
Le ue ancien magasin de ce genre à 

Otta , établi en I860, 4 l’enseigne de !|
GROSSE TABBIERE,

Due sstei, tt coin de 11 rue Dite,
CHAUDIERES, OTTAWA,

Et 4 MATTAWA, P.Q.

Inscriptions»W, eta., etef
(.’Eau Nt-Léou eet le meilleur remède 

pour 1» Dtptbërle. Procures-von* en.
I. B. C. DUNN, eeul ageui.

Paul T* €. Damai»
INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 

ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites 4Jboie, terrains mi
niers, division des lots de fermes exécutés 

x conditions les plus faciles.
u : Hôtel de ville, Hull. Rési- 
King's Road, Hull.

J. 'ta
let Rue Rideau.

Unîtes roetrlq - es Internatio
nales

ftPOUR NOTAIRES«CD0U6ILL t CUZRER.

dence :
Leurs valeurs en umlés canadiennes Contras de vente,

Centrais de mariage,
Blancs de billet,

Procurations 
Quittances, 

Transport^ 
Protêts,,

Obligations, «te]

aLO.NGUKUHSu
P. Tito» Desjardins

NOTAIRE PUBLIC
Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 

Bureau et résidence : 117 rue Principale 
Hull. Bureau 4 La Pointe 4 Gatineau. 

Argent prêté sur propriétés foncières.

Le mètre (dix-millionième partie du quart 
du méridien lerrest a, ) vaut 3 pieds 3 li
gnes, ou 1 verge et 1/10.

Le décimètre ( 10e du mètre ) vaut 4 pou
ces anglais, ou une largeur de main.

Le centimètre ( 100e du mètre ) vaut 3 
lignes, ou 3/8 de pouce, largeur du bout 
du petit doigt.

Le millimètre ( 1000e du mètre ) vaut 1/3 
de l>gne.

Le décamètre ( 10 mètres) vaut une demie- 
chaîne, ou 2 perahes, ou 11 verge î, ou 
33 pieds.

• L'hectomètre ( 100 mètres ) vaut 5 chaînes, 
ou p0 verges, o i près de deux arpents. 

Le mLOMÈTRg ( 1000 mètres ) vaut 50 chai- 
100 verges, ou environ 2/3 de

CHEMIN DE FERNous venons de recevoir un 
assortiment de

G. ADAM
Pointe Gatineau “CANADA ATLANTICOttawa, 29 OcL 1886—6m..

TAPIS de BRUXELLESMOUSTACHES ! Pour lot Greniers et Us Commissaire,

Blanaa simples de sommation,
Tiers-Saisie après jagemest

LAT DÉ-----J. Malcolm McDougall, B, C* L*
at, Procureur et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d'Ottawa.
RUE MAIN, AYLMER, P. Q.

La manière de faire croître une jolie 
moustache en quelques semaines sera don
née avec tous les détails particuliers en 
envoyant un t mbre poste de 3 centins à

WILLIAM JONES.
Nos. 30 et 32 rue Steiner, Toron tp, Ont.

VOIE la plus COURTETAPISSERIE JMTBB
OTTAWA ET MONTEIALVoyez-Ies avant d’acheter.Rochon et Champagne

AVOCATS
246 Rue Principale, Hull

L. N. Champagne, L.L.D.
Disais «a Procès-Verbaux;

B’aris «e VenteHarris & Campbell,CHKVtLIRü MAGNIFIQUE
Les dames qui enverront un timbre de 

poste de 3 ceutins recevront des instruc
tions sur la manière de garder 4 leur che
veux leur couleur primitive, les empêcher 
de tomber et se garantir des maux de 
Adressez :

*M“Les convois partiront de la gare de 
la rue Elgin comme suit ;

TRAIN EXPRESS DE MONTREAL:
S 00 a Fil T*AIN EXPftfiSS se rac
D.VV ÛelU. cordant avec l'Express du 
Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains t u Grand Tronc 
pour l’Est et le Sud-Est, arrivant là à
11.30 a.m.

A Rochon.ne», oi I
De Saisie,

De Vente. ,
RESTAURANT FRANÇAIS EUE O’CONNOE.SURFACES

Le mètre carré vaut 1 verge car.ée et 
2/10 ou près de 11 pieds carrés.

L’a nu ou décamètre carré vaut 4 pr rches 
earrées angitises, ou 120 v r<es carrées.

L'hectare ou hectomètre car/é vaut 2 acres 
1/2. de sorte que 2 Hectares font 5 acres.

Le kilomètre carré vaut * nviron 2/5 de 
mille carré, de sorte que 5 kilomètres 

va'eut environ 2 milles

VOLUMES ET CAPACITÉS

Le mètre cube, ou stère ou tonneau, vaut 
1 verge cube et 3/10, soit 34 pieds cubes, 
ou 220 gallons, ou p è< de 3 minois.

Le litre ou décimètre cube vaut envron 1 
pinte.

Le^ décalitre ( 10 litres ) vaut 2 gal’ons et

L‘hectolitre ( 100 litres ) vaut 22 gallons.

POIDS

La lONNg métri/ue ( poids d"un mètre cu
be d eau) vaut l’ancienne tonne cana
dienne, ou un peu plus que la tonne 
anglaise

Le quintal métrique vaut 2 lois l’ancien 
quintal canadien, ou 2 fois et 1/5 li quin
tal auglait.

Le Kn.oGRAMMB ( eoids d'un litre d’eiu ) 
vaut 2 tivres et 1/5 (avoirdupoids), de 
sorte que 5 kilogrammes valent 11 li
vres.

Le es » MME ( poids d’un centimètre cube 
d’eau ) vaut 1/28 d'once, ou un peu plus 
qu'une demi-dragme.

G. L. BELIER, Prop’re Montres, Chaînes, 
Colliers Etc

léle POUR LES SEL-TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’eleeteura^

68, roe Metcalfe, Ottawa.
Repas 4 toute heure. Les consommateur? 

peuvent compter sur toutes les primeurs de 
la saison. Une tabl-d’hôte régulière pour 
le dîner sera tenue servie tous les jours de 
6 hr». pm.4 7.3n p m , HUITRES, UNS 
SPÉCIALITÉ ! HUITRES FHAICHltS RR. 
CUES TOUS LES JOURS 1 servies dans 
tous les genres Kssayez-'es I

Les bals, les parties de noces ainsi que des 
dîners complets seront servis 4 court délai 
aux familles privées. Soupes, p’ats divers, 
salades, dindes désossés, pâté de gibier, gi
biers d» toutes description, gelées, char 
lotte russe, pouding glacées, glaces -le 
toute sortes peuvent être obtenue sous le 
plus court delai.
Ottawa, 28 noveimbre 1886.—1 an.

WILLIAM JONES.
30 et 32, me Steiner, Toronto, Ont 

Ottawa, 13 Sept. 1886—lan
•3 A 50 Dm X™AJN RAP1DB «Vec Mlle

> onA *U* 1 dlner- “r>v*nt à Montréal 
a s-XO p.m., se raccordant avec lee 
trains du Vermont Central et du Grand 
Tronc pour l’Est.

Les convois arriveront à 18 So D m 
et 8.00 p.m. de l'Est, se raccordant à 
la gare Bonaventure, Montréal, avec les 
trains de l'Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.4S a.m. et 4.8» p.m 
se raccordant evec les trains Express dè 
èknlréal.

VENDES AEX CONDITIONS 

TRES FACILES DE
Av

LE TOUT

SUR BON’ PAPIER
ET A DBS

' ç $1. par semaim
-----PAB-----

A.VIS AU PUBLIC
Poudre* je CondStloR d'Alexander

«OELES POER le* RODNONf

HeDKClNlS CILiBBlî

1Exp ee de Boston et New-Tork viâ 
Rouse’s Point

Si vous voulez acheter ou faire vendre 
un lot de tarrain, une maison ou autres 
dé/iendances, adressez-vous à

A. B MacDonald 
Encanteur et agent pour propriétés fonciè 

res, No. 111 rue Rideau. ( Bloc BirkettJ» 
N B.— Ventes tous les matins, après- 

midi et soirs

466, 101 Sl'SSEX. I
( ,dant à cet endroit avec Iss trains du Ver-1 reçoivent une attention

/K? eteDl,ralSud“™ nt HàUdB«ton ,0”1 néCUt<5 — dé'*>'
7.4» et à New-York à 7.ttO le lende-
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachée 
trains entre Ottawa et Boston. Les 

passagers d’Ottawa pour New-York pren
dront les Bnllman à 8t. Alban on à Rouse’s 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la oité ou-aux stations 

B. J. GHAMRBRLIN, *
Sunntendent Général

PERCY R. TODD,
Agent général des passagers.

36L Des ordres envoyés par la Poste 
toute spéciale ai

Montres d’or pour da
mes, reveil matins ca
dres, miroirs, etc,,

Agbkt a Ottawa STRATTON. 
Coins des rues Ùalhousxe et Sawt-Patrick. 

A VIS.—Les médecines ol-dessus, oélè- 
rV bras dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. G, 
STRATTON. Je mets donc le public so 
garde contre les contrefaçons.

ABONNEMENTS:PENSION DEMANDER —Un jeune 
homme de langue anglaise désirera t trru- 
ver une bonne pension dans une familles 
Canadienne-française perlant le langage 
français d’une manière pure et correcte. 
On préférerait une famille dont l’un des 

M6MMAU8 membres pourrait enseigner le français
dans la maison même. Pour informations 

Le FSAWG vaut 1 ohelin,ou 1/5 de piastre. s’adresser au bureau du “Canada,” rue 
Le centime est la 100e partie du franc ; 5 Sussex.

Centimes font I ou ou 1 eentin. , (Riawa, 23 Dec., lMd

■ LE CANADA” quotidien, par an, $8,0C
vendus à la semaine par I L’UNION NATIONALE " hebd., do ;si.0D

oHmmiSR riiBRissT ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé-

nuW*
LISDbH * IBBBI ro, Qn«n “o«t,

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons
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tïïSSSuuSSIËi w. A. AEKOTO
Venmtactsrtaret Importe»**

MOULURES POUR EIUIREIEIT
D’IMAfiR, flMIM,

LE CLOWN te peur reel de 

ielaa

Clngn Bate peur eeet de 

molue
»

et en avoir déjà subi la poignan
te impression.

Mais où et quand 1
Je cherchais à retrouver des 

traits sous le masque pâteux du 
clown, à déchiffrer l’énigme de 
ce sphinx dont le regard seul 
vivait—impossible ; la perruque, 
les fafix favoris, les tons crus du 
vermillon me déroutaient, et ce
pendant, j’en étais maintenant 
bien certain, j'avais vu ces yeux- 
là quelque part. Une lueur me 
traversa enfin la mémoire, le 
clown perché sur la bouteille, 
c’était bien lui, Pierre Moreau, 
l’ami dont je n’avais pas enten
du parler depuis cinq ans !

Je l’avais rencontré dans un 
déjeuner d’artistes où un sculp
teur l’avait amené pour nous 
faire voir un “ bon type ” Le 
brave garçon, qui ne se dontait 
de rien, me fit pitié, avec son air 
naïf, timide et farouche de bête ! 
mise en cage.

Quoique à peine âgé de vingt- j p, partir de Lundi, le 31 Mirant 
deux ans, il avait le crâne dénu- i mon poste d’affaire sera au 
dé, poli comme celui d’un vieux ... . __
moine, et les quelques cheveux NOUVEAU MAGASIN 
qui lui restaient étaient gris ; Coin des Rues Sussex et York, où 
sous ses manières gauches, sous 
son visage fatigué et souffrant 
je deginai un blessé de la vie et 
toute ma sympathie alla à Ai.
Au dessert, nous étions amis et, 
le lendemain, dans sa petite- 
chambre, où il m’avait prié de 
venir le voir, Pierre me contait 
son histoire

Il était le file d’un marchand 
de ferrai les venu d'Auvergne à 
Paris en sabots, pour chercher 
fprtune. Les affaires avaient d’a
bord mal marché, sans instruct!, 
on, sans relations, sans appui, le 
père Moreau avait deux fois tout 
perdu au moment où il croyait 
toucher au port. La troisième 
fois, il avait enfin acquis, si ce 
n’est l’aisance, du moins un cer
tain bien être, et il était venu 
s'établir rue Sainte Marguerite, 
dans cette ruelle puante, sombre 
et humide qui avoisine le fau
bourg Saint-Antoine. Pierre était 
né là ; il y habitait encore.

Son frère, plus âgé que lui de 
quatre ans, au torse puissant, aux 
bras d’athlète, s’était mis de bon
ne heufià à l’enclume, naturelle
ment, comme les canards vont à 
l’eau. Pierre, chétif, et malingre, 
ne quittait pas les jupons de 
mère qui avait un faible pour lui 
et il ne se sentait nullement ten
té par le métier du père. Par 
quelle prodige inexpliquable, 
par quelle mystérieuse intuition 
ce petit être poussé dans la limail
le de fer, né de parents qui ne sa- 
valent même pas lire, entouré de ^M. 
brutes aux mains et aux cerveaux 
tannés, se pgit-il de passion pour 
la musique f Mystère. Toujours 
est-il qu à sept ans, il déchiffrait 
les partitions les plus difficiles, 
qu’à neuf ans, il composait un 
morceau pour la fête de sa mère, 
et qu’il le lui jouait sur un vieux 
clavecin cassé qu’il avait déni
ché chez le marchand de bric-à- 
brac, son voisin.

Le cœur de la bonne femme se 
fondit en entendant pianoter le 
petit, mais le père Moreau fut 
moins sensible au concert et la 
lutte commença, terrible, tena
ce, journalière, entre le musicien 
et le marchand de ferraille. La 
victoire rer ’a pourtant à la mère 
qui n’y comprenait rien, mais 
qui pleurait eu attendant son 
fieu jouer du violon ; car Pierre 
avait appris un autre instrument, 
toujours seul bien entendu.

Bon gré, mal gré, le vieil Au
vergnat dut céder et faire don
ner des leçons, par un râcleur 
du quartier qui jouait dans les 
bals Musette, à son fils qui attei
gnait ses douze ans.

L’année suivante, Fenfaut fut 
an Conservatoire où il ob-

UTMS! LIVRBS1! LIVRES!!! court délai. Bibliothèques fournies au 
complet. Vente en gros de livres reliés et 
de papeterie à des prix extrêmement bas. 
Paiement par traite de banque ou mandat-
poste à ordre.

société) qui a acquis une grande expé
rience dans les différents besoins des 
dames et des messieurs à l’étranger et 
dans les colonies, agit comme agent géné
ral, et exécute avec économie et célérité 
les commissions qu’on lui confie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l’Europe. Des correspondants dans toutes 
les parties.

Manufactures et patentes, auksl entrer 
prises financières et commerciales placées 
sur le marché auglais. Honoraires payés 
d’avance £25 sterling. Parentés recher-

Epargnez du temps, des peines et des 
dépenses, en communiquant arec M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow,

Une remise sera dans tous les oas a»- 
compagnie d’instructions.

Ottawa, 16 Novembre 1886—3m.

A EDMOND DE GONCOÜBT

Par désœuvrement, j’étais en
tré, l’été dernier, au Cirque des 
Champs-Elysées. La représenta
tion se traînait péniblement, com
me noyée dans la buée lourde et 
chaude au milieu de laquelle 
acteurs et spectateurs, également 
ennuyés, semblaient sommeiller. 
Au tient d’une demi-heure de 
haute école, de cerceaux de pa
piers crevés, de banderolles fran
chies, je me trouvais suffisam
ment hébété comme cela et l’al
lais me lever pour partir, lorsque 
les Humpeckett sautèrent dans 
la piste.

Qui a vu les Hanlon-Lee, les 
maîtres du genre, connaît à peu 
près toutes les autres troupes de 
clowns qui exécutent des panto
mimes dont le fond, si ce n’est la 
forme, est toujours le même. Les 
Martinetti les Boisset et les Lau- 
ris n’ont guère varié la formule, 
pas plus que leurs nombreux 
imitateurs, venus d'Angleterre, 
d’Italie, d’Amérique ou...des Ba- 
tignolles, dont les noms n'ont 
pas laissé de trace d’an hiver à 
l’autre.

Comme Jeurs devanciers, les 
Humpeckett étaient vêtus du cos
tume traditionnel : habits aux 
couleurs voyantes avec basques 
pendantes jusqu’aux talons, gilets 
aux revers énormes, pantalons 
collants se terminant par des 
pieds pointus et longs de quaran
te centimètres, larges cravates 
de dentelle, perruques bleues, 
blanches ou noires et, sur le vi
sage, le lourd maquillage anglais 
aux tons heurtés, violents et crus 
qui dissimule aussi complète
ment la personnalité do quel
qu’un que le ma; que le plus 
épais.

La pantomime commença et je 
restai dans ma stalle, empoigné 
par un spectacle qui m’a toujours, 
je ne dirai pas amusé, intéressé, 
mais étrangement émotionné 
avec une pointe de ces terreurs 
enfantines qui vous glacent le 
cœur et vous font courir un fris
son sur la nuque. C’est qu’ils 
ont quelque chose d’étrange et 
de fantastique, ces clowns dont 
les vêtements rappellent les nô
tres, mais les nôtres vas dans le 
cauchemar où la fièvre, dont le 
mutisme semble mystérieux avec 
le mouvement épileptique qu’ils 
se donnent, dont la physionomie 
paraît d’autant plus macabre et 
affolante qu’elle reste impassible 
tandis que les membres exécu
tent des sauts prodigieux, des 
contorsions inimaginables, des 
pauses inattendues ; ces têtes 
glabres et mornes, fichées sur 
ces corps de possédés, atteignent 
l’idéal de Poê.

Pear Avocats, Docteurs, Membres 
âa Clergé, Marchands, Ecoles 

et Collèges.

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile aaglats, frauçals 

et aUeeaaéi,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en plitche, et de connue 
pour taUeeues

i,i» uMHiiuim sert nnm
PAYABLE TANT LA SBBA1NBou i.e mon

IMAGES ENCADREES AU PRIX UES 
MANUFACTURES

J. MOSCBIPT, PYE et.Ole.
MM LIVRE, PAPETERIE.

Relieurs Exportateurs, Papetiers, Editeurs

T EU soussignés qui assistent aux prraci- 
XJ pal* rente» de livres et de tableaux, 
et qui achètent des bibliothèques des par- 
«toniiere de grand prix en Angleterre et 
ear le eenttnent, peuvent fournir des livres 
à envtren 56 
pria eeûtant 
et MS6 achetés sur ordre.

Tous les livres neufs et de seconde main 
et lee revues seront livrés dans le plus

154, RUE WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.
ienei me faire une visile,

mUmm 4MEl VMM Tl m éMifaerM »■
h * jJQT Mta pour cent de moins que le 

ordinaire. Tableaux, Livres BONNE NOUVELLE DU PAYS !•1. 4»—aie vendrai aux marehaads les 
moulure», cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus réeen 
tes nouveautés du commerce de pete teres 
aux prix de Montréal et ToreuM.

W. A. ARMOUR* 
49* rue Huséi.

Pour la commodité de “ Kin Beyond 
8ea, J. Moscript, Pye «t Cie., (de la susdite

<frMOMOEOMOirOMOMOMOMOBOMOCMOMOMOMOMOMOhOkOM5B5 ft
60 Années de succès II I

■■■i

SIROP JOHNSONDéménageneit.
SeiiA renoua de recevoir le 

gin bel aeeorttment
peinte» et dereee 

pear fenetre* *nl ait 
fB mal* ete Imparte en Canada

(Extrelt de pointée d’Asperges composé)
Préparé eelon 1a formule du Professeur BROUSSAIS

Médicament autorisé par la Qoar.raom.ni Fronçais, sur le rapport 
da D* MARTlE-80L0H.au non de 1» Oommtaaton de Vlcilàell la Itdaotn, contre : 

maladie* afu Cœur,
Maladies) de» Bronchea et «fs» i'outnon, 

Maladiet dee Articulationa el 
Troublée de la Circulation tondant à TUydropiaie.

M. JOHNSON e sMm 4a Oonvwmeaen» Français aa privilège exclusif pour la veùle al la 
préparation do m Sirop, doel futilité a été tellement reconnue qall a, par acte authwtiqw, prie 
raag panai las médloanwte qu'ma âge transmet à un autre âga.

UOm

«!• toi!

JACOB ERRATTje m’occuperai du commeree 
de Gros et de Détail. MAGASIN PALAIS' DE MEUBLES

*8 BUS RIDEAU.
W. B.—Veyes le» échantillon» de 

ans Wales dans ma viurine

L’ancien magasin No. 455, Rue 
Suesex, sera fermé et ne.servira que 
d’entrepôt pour mes marchandises.

fit Btm»4 NBfMimdu lirap ste Joâwian H»ft tempe»* 4% I «N» loua mwattlaAnD^PAJOLPaa Ce À EM M. BaI-Lmuo B UTAM

Eviter lee Ooetrwtngone, exiger la signa tara Johnson 1QMA1P etenrehegne 
Oaoon le timbre de garantie de ÎUNIOM dee FABRICANTS

tobîïwi

■oaoaooM

P. C. 6MLLAI1X
Libraire, Importateur.

I
CONTRAT DE LA MALLE.

fôi H
r\B8 SOUMISSIONS adressées an Mat- 
YJ tr« Général del Posies seront reçues 

à Oltiwa jusqu’à midi le 11 mira 1887 
pour le transport des Mallei de 8a Majesté, 
sous les conditions d’un Conffat pour un 
terme de quatre années deux foie par se
maine, alkr et retourner, entre Templeton 
Est el Pe kins, à partir du 1er Avril pre-

Des avis imprimés contenant des rensei
gnements plus détaillés au sujet des eondi- 
liens du Contrat préjeté seroat en vue aux 
Bureaux de Poste de Templeton Bat et Per
kins, où l'on pourra, aussi, se procurer dee 
formules de soumission.

Ikli it Fsr tmdlei h PacUpt
E.ÎCJNE "COURTE

Ottawa, Q,uebcc
VT MOHTBBAL._____

Hi If lu lu
GUÉRISON certaine « 3 Jours Médicamentmsiacnn

autre
JPAJUS-7, Boulevard Denain, 7 - PARIS

me us sonnas mmuom so OâlâPà»Aj*maw ma ns.
M. C. 0.\DAVIER *|ces médecines en dépôt à sa pharmicie

1 WMMMI
1 / viN’xI

Sf-DIOBSTir DS

s sU* IchassaingS
Lalsie Montréal. 9 00 1 16 6 00 8 ■ „ X)

p.m. s.m. p.m. p. PEPSINE ET DIASTASE
Antre i Otnwâ|l3 93 11 3b] 10 16)11 K A*™u °*‘uo*oÉsTia>n“1''"'d”U

D'ELEGANTS CHARS PALAIS R 1» en. de .uccé. R

sen attachée aux trains de vitesse __entrs Otbiwa et Montrés.. R °'"”'0" R

OemiesMeosà Québec pou, Halifax, St. H R
iea» et tous les points sur le ejemin de W in>nn.iiuum, K

twamuNens à Montréal avec les traîne et S\où»K\* vVmac'èni.
ehmrtns de fur pour Portland, Boston, 
tous 1m de la Nouvel! e-Angl*-

Dépoli n» toute! lu bonne» PhtrmtBlee ou uaateua.

M.' C. 0. Dacier a ees médecines en 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

L’EAU Minérale St-LEONT. P. FRINGE, 
Inspecteur des Postes. 

Bureau de l'Inspecteur des Postes, 
Ottawa, 12 février 1887.

4 48L Ottawa.... Devient au Canada la médecine 
la plut populaire.8*20Ait. à Montréal—

p.m 
2 20Arr. à Qnéoec.... Va antre lèmoignafféllmporleal

Pictou, N.-K., 19 août 1886 
F. Wtatt Frarkr, Ber.,

Agent Général pour l’Eau St-L6on, 
Nouvelle-Ecosse.

CHANTBL0UP
Cher monsieur,

Depuis trois ans, Je souffrais de la dys 
pepsie et des bronches ; j’avais essayé 
maints remèdes prescrits par les meilleurs 
médecins, et rien n’avait fait ellet, ou 
on me conseilla d’essayer VEAU 8T-LE 
J’en fais usage depuis quelques mois, sui
vant la prescription, et c’est le premier 
remède qui ait apporté quelque soulage
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je suis heureux de recommander 
celte eau à toutes les personnes qui soûl 
frent de dyspepsie et des bronches.

Avec respect, votre, etc.,
P. L. LkMAISTRB, 

Capitaine du vapeur Beaver

*n!sa

1
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RUNCra D’AYLMER :
«raèaa qeiue Hull pear Aylmer à 

f.N a.m., 1.24 p.m., S.20 p.m., 10.10 .m. 
Arrive d’Aylmer à 8.20 a. ni., 11.08 a.m.,

ifANu el A 20 p.m.
«Wlffli St LAUREHT ET OTTAWA 
Louse Ottawa
dare Union).......  7 00 a.m.

Arr.*à PrMootti.-. 9 45 a.m.
Lais* Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. 4 Ottawa...-10 00 a.m.

Genneeton par le bateau entre Prescott 
•t Ogdenstonrg peur tous les trains.

La sanie ligne directe pour New-York.

Lee
J. 33. O. DTTM-BT,

Seul Agent dans Ottawa,
199 et *00 Rue Dalheoeâe.
24 sept. 1886.

MONTREAL, P. Q.
Fonderies g Cloches

POUR EGLISES.
SEULES OU EN CARILLONS,

AVIS
COMPAGNIE DE CHEMIN DE FER DE 

COLONISATION D’OTTAWA.2 00 p.m. 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Cependant les quatre Humpec
kett emplisasaient la piste de 
leur tourbillon. Ils s’étaient ré
ciproquement cassé, sur la tête 
les instruments qu’ils tenaient 
en entrant, ils avaient fait le 
eaut périlleux à travers une gros
se caisse, ils avaient exécuté le 
grand écart par dessus une con
trebasse, ils avaient joué du tam
bour e-.ec leurs pieds : ils s’é 
taient battus, souffletés, tiraillés, 
pilé» déchiquetés, mis en loques 
lorsque l’un deux, sautant sur 
une bouteille placée sur la table 
commença gravement, à jouer du 
violon. Ses camarades formèrent 
aussitôt le cercle avec des gestes 
d’admiration grotesques et dans 
des attitudes inouïes qui firent 
pâmer de rire la salle entière.

C’était la reverie de Schu- 
que jouait le clown et cet

te admirable page était exécutée 
avec un tel sentiment de nuan
ces, une telle intelligence musi
cale que je ne pus retenir un 
mouvement d’ébahissement. Je 
regardai attentivement le pitre : 
les pieds crispés sur la bouteille, 
afin de garder l'équilibre, les 
jambes nerveuses que la couleur 
noire du maillot faisait encore 
plus maigres, tendues à se briser 
le corps grêle perdu dans le frao 
somb-e et trop large, le blanc du 
maquilage rendu luisant par la 
sueur qui perlait sous la perru
que rouge, le pauvre diable me 
fit l’effet d’un personnage d’Hof- 
man caricaturé par Daumier,

Le regard, par exemple, n’était 
ni gai, ni comique. Enfoncé 
sous l’orbite, hagard, sombre, il
luminé, l’œil qui regardait avec 
une fixité de fou, sans rien voir, 
était presqu’effrayanl, et il me

Marchandises Sèches
Payables à la Ssïnaine.

Walker Bros A Cie

A VIS est par le présent donné qu’une 
J\ assemblée spéciale générale des ac
tionnaires de la Compagnie de Chemin d( 
Fer de Colonisation d’Ottawa sera tenue 
au bureau principal de la compagnie, dans 
la cité d’Ottawa, samedi, le lîième jour de 
mars prochain, à 2 heures, P. M., afin de 
substituer à l’assemblée annuelle des ac
tionnaires de celte Compagnie qui aurait 
dû avoir lieu lu 4ième jour de janvier der
nier, et à cette dite assemblée, les Direc
teurs seront élus et lès allaires générales de 
la Compagnie y seront discutées, de même 
que si cette assemblée était l’assemblée 
annuelle générale de la Compagnie.

H, B. MACKINTOSH,
Secrétaire de la Compagnie.

AVEC MONTURES BN FIR OS SN SOIS, 
A meilleur marché et de eeilleare qmalité 

que les cloches aa glaises eu amêrieaiaes.
Fournitures pour intérieur des églises. 

Appareils de chauffage d'après les metn 
systèmes.

Ottawa, 16 Sept 1886—la.

La aouvelle ligue entre Ottawa. T 
et l'Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L'Bxpree# du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ Arr. à Toronto à 9.50 pm 
dm soir quille Ottawa à 11.45 pm 

u Arr. à Toronto à 8.30 am 
da* jour quitte Toronto à 8.30 an 

Arr. à Ottawa à 5.00 pm 
du soir quitte Toronto à 8.00 pm 

“ Arr. à Ottawa à 4.38 am 
ih&rt palais élégants sur les trains du 
jenr. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls poui 

Breckville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ind Black River et ses nombreuses con 
neolions pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
pointa à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siégea dans le ohar-salon, la table de 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
et tontes lee autres stations locales et au
tre» lnfermations concernant les passagers 
s'adresser au bureau des billets. 
#48 RUE 9PARKN 

D. McNICOLL 
Agent général des passagers.

J. B. PARKER,

Torontoears

165 LUE SPARKS.
Allez visiter leur STOCK de couvertes, 

oouvre-pieds, lapis,Jprelart, Etc., Etc.

Lee effets sont livrée Immédiatement.
Ce magasin n’a rien à faire

■
avec les au 

très établissements de ce genre à Ottawa.
Daté à Ottawa, Ont. 1 

ce 10 fév. 1887. /CHEMIN DE FED IRTEMIÂL Nouvel Etablissement
DE

RELIEUR
liaison de Pension PrivéeRoute de la Malle Royale, d* Passagers 

et du Fret entre le Caiada et la Grande 
Bretagne, ei Route directe entre l’fhiest 
et tous les points du bas dn St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Neuveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Boosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cap-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

et élégants chars-palais 
et chars-dortoirs font 

partie de chaque train-express.
Les passagers qui s’en vont en Angle

terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train 4e 8 30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et 4e mer 
chandises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années? l’expérience a dé
montré que 1’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hall 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret e4 de passagers 
peuvent être obtenues eu s’adressant à 

B. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa. 

ROBBRT B. MOODIB,
Agent pour lee passagers et le fret de 

l'Ouest, 93 bloc Koasüt, rue York, 
Toronto.

—TXNOK PAR—

Mde. E. BEN AV D,
No. 119 rae O’Connor, Ottawa. TBMJ PAR

Joseph Masse,
RUE SUSSEX,

Un trouvera à celte maison une pension 
de première classe de même que des 
chambres confortables, spacieuses et bien 
chauffées. Conditions avantageuses, 

Ottawa, 1 Janvier 1887.

mann Des nouveaux 
gréés de buffet (En haut du magasin de A. D. Richard.

lm M. MASSE ayant fait^l’acquisilion de 
toutes les machines requises pour la con
fection des Livres. Blancs, Relieuies de 
luxe et de fantaisie, été,, vient d'ouvrir 
un atelier à l’adresse ci-haut désignée. 
Par sa Ion 
d’afiairee,
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patronage.

Toute commande exécutée avec soin 
et promptitude et à des pnx modérés.

JOSEPH MASSE

EST-CE BIEN LE

“ New Williams ”
la machine à coudre dont on fait 
tant d’éloges et qui a assez de force 
pour coudre le cuir?

Oui, car j’ai cousu TROIS DOU
BLES DE CUIR avec, et je puis 
faire maintenant des OUVRAGES 
DELICATS tout aussi bien. 

Faites-en l’essai.

G, McDIARMID,
163, rue Spark*.

reçu
tint le second prix ; il allait ren
trer dans sa classe, lorsque sa 
mère mourut. Le coup fut si ru
de pour ce fils tendre et délicat 
qu’il eut une fièvre cérébrale.

(A continuer)

Agent de Billet.
W. WHYTB gu e expérience dans cette ligne 

il est en mesure de ealielaire8urlnieudant-gén*ra
W.C VANHORNB,

-lee.P-e.id.nt

Am Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,

Ottawa 10 norembre 1886—
A Loues—Le magnifique maga

sin, coin des rues Dalhousie et St 
Patrice. Ce magasin est tout garni 
de comptoirs et de tablettes adon
nant pour le commerce de mar
chandises sèches. Conditions très 
libérales. S’adreeser au No 255, 
rue Dalhousie, Ottawa.—t mars 1s.

Chevrier Frères vendent toujours 
aux mêmes conditions — chattes, 
montres, câdres, miroirs, albums, 
etc. etc.—Ces conditions sont : “par
paiements à la semaine.”

Tûomas Leblanc,8eUMmrt de Brevets tflnvetUtoe 
Deuéai éh Fabrique, Marque» 

de Commerce et de Boit 
Aaeaeee et Oerrespendant» eux Etale- 

OeB. en Angleterre et en France.

J. COURSOLLE ts Cie,, 
Chambhb Victoria, 

TMPvi e bureau des Brevets,
OTTAWA, One

•TAILLEUR
vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma- 
asin de M. A. U. Richard, rue
ussex.
Toutes commandes exécutées 

avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.- bardes fines une spécia-

BOIS A VENDRE
Boif de corde de première qualité, érable 

merisier, épinette rouge, etc., etc., 
livié à domicile. S’adresser au No 157 
rue Broad chez M. Z. Lagacé, hôtelier, en 
faca de la gare du Pacifique.

D. POTTUTOBR,
Surintendant général

B P^WnSS.
UNMMI

Bureau lu chemin de fe*
Mon dion, 1B> Bed", («88. la ité

ïS POUR AVOCATS
1 sor aompte, 
tions sur billet, 
nandes de plaidoyer, 
«emparntions,

Subpoenas,
Ali davits,

•bposttieetL k 
Fiat,

Inscription*■to # eto. , et et

* NOTAIRES
de mariage, 
ics de billet,
Procurations

Quittances,
Transporta,

Protêts,
Obligations^ ete]

e/fiers et les Commissaire»

pies de sommation, 
lers-Saisie après jugement

>cès-Verbaux; 
«’avis 4e Vente

De Saisie,
De Vents.,

S SEC.-TRESORIERS
latlon,
Perception,

ste Alphabétique d’eleeleurej.

LE TOUT

BON PAPIER
ET A DBS

dre» envoyés par le Pont 
attention tonte spèciale es 
ans délai.

IRNEIENTS:
quotidien, per u, |g_gc 

I0*«LE ” hebi, <0 ;$j.Ct 

ment est tavutaMeaw.

'VEftS TYPOGRAPHIQUES

r— DU —

AM AD,4 ”I
I

BT ->g

11
BUE SUSSEX,

vuOTTAWA

s à ees ateliers toute» sorte»

IMPRESSIONS

TBLLBS QUE:

le comptes, 
emorandums,

Certes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets, iTW [tea, 

Enveloppes

te prix, 
ogrammes, 

Glronlalre», 
Affiche»,

V

Placenta,
Lettres riraéra tree,
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LA MEILLEURE VALEUR POUR LE PRIX TELEGRAPHIE connaissant envers celui qui vou
drait bien me la faire parvenir.

Çi m’empêcherait au moins de 
dire des choses qui ne sont pas très 
orthodoxes, lorsque 11 vois une cou 
verture semblable à un nelit mont 
Blanê.

Assurément, ça porte à la dévo- 
tion que d’avoir plusieurs tonnes 
de glace accrochées au dessus du 
chef, et je n'ai jamais tant cru au 
ciel que depuis dernièrement. On a 
toujours les yeux en haut, tout le 
temps que le péril nous menace, et 
aussitôt le danger fini, on donne les 
glaçons, le propriétaire et la maison 
au prince des Ténèbres et à tous ses 
suppôts.

Parce qu’un homme a la chance 
d’aplatir sa belle-mère par accident, 
faut il qud de bénins célibataires de 
mon espèce essuien t le courroux d’un 
gendre exaspéré ? c’est un peu 
raide, n’est-ce pas ?

Les accidents sont si communs en 
ce bas monde et la glace si comma- 

qu’un gendre peut comprimer 
b;l!e-mère entre deux milles livres 
pesants, sans que la loi accorde plus 
d’une centaine de dollars pour une 
perte tant souhaitée. Et dire que 
la couverture de notre mai on, en 
cas de mariage, ne me permettrait 
pas de jouir d’une aussi précieuse 
immunité : faudra que j ; la fasse 
allonger.

Si je me plains de la dangereuse 
négligence des personnes qui se 
plaisent à nous aplatir, ce n’est pas 
â cause du mauva s état de ma 
consience mais bien plustôt à cause 
de la médiocrité de ma bourse. Car 
si on a le plaisir de se faire casser 
un bras pour rien, ça coûte tou 
jours quelque chose pour le faire

jrrsrjs t tsass zx&zæb&s? °£Rocheuses jeudi dernier. A Selkirk nons tre3 haureux ° évUei' 
une avalanche de neige vint frapper 
une charrue du chemin de fer du 
Pacifique, l’entraînant avec elle 
dans sa chute dans une gorge im
mense. Sept heures après on réus
sit à déterrer le convoi. Le surin
tendant W. Green et Six hommes 
employés sur la ligne furent trou 
vés étouffés. Parmi ces gens deux 
se nommaient Ryan et Spark. Les 
officiers du Pacifique refusent de 
donner des détails et font tous leurs 
efforts pour que la nouvelle de tes 
accidents ne soit pas répandue.

de bois, les mineurs dans les rues, 
etc, etc. Mais plus tard, cet été, 
au heu de parler des embarras des 
rues, je parlerai des inconvénients 
des toits. Ht peut être ferai-je mieux 
de ne pas parler du tout, car on gr- 
gne toujours à se taire même quand 
on plaisante.

Quelques illuminés, m’a-t on dit, 
étaient furieusement scandalisés de 
quelques uns de mes articles. C’est 
heureux pour nui que nous soyons 
en hiver, car sans la glace, je suis 
sûrs qu'ils tenteraient de me préci
piter au fond de la rivière, une 
pierre au cou.

Je demande pardon, humblement 
bien entendu, à certaines oreilles 
trop étroites pour accepter les mots 
les plus ordinaires, et trop étroites 
aussi pour comprendre l’intention 
de l’écrivain, quel qu’il soit.

Je n’ai pas d’objection à soumet
tre mes écrits à mes illustres cen 
seurs pourvu qu’ils m’apportent un 
brevêt du gouvernement constatant 
qu’ils ont l'esprit, et un certificat 
de leur curé pour prouver l’excel
lence et la pureté de leur morale. 
Voilà. •

Enfin, au milieu de toutes mes 
exagérations et mes plaisanteries, je 
croisjavoir dit quelques vérités, me 
rappelant le proverbe :

Gaslignt ridendo mores !
Napoléon Champagne.

—L.e lamps est au beau aujour 
d’hui quoique assez froid.

—Les marchands en général dans *- 
toutes les branches, se plaignent 
que le commerce est très tranquille. 
L’ouverture de la session est atten
due avec impatience par plus d’un.

—Les chemins à la campagne 
sont affreux ; de mémoire des plus 
vieux citoyens d'Ottawa la neige n’a 
jamais été en aussi grands abon
dance que cette année.

—On parle avantageusement de 
la soirée dramatique et musicale 
qui sera donnée le 20 mars courant 
à la salle Ste Anne.

THÉS VERTS .1 THÉS HOIRS
Jeune Hyson, (bon).............20 cts. Congou, (bon)....
Poudre à canon, (de choix)..30 *• “ (choix extra)

“ “ (extra).......35 “
THÉS DI7 JAPON.

Choix Extra (non-coloré)....25 cts
u U .....28 “

Garanti pur

Nouvelles de Montréal
Montréal, 7—L’honorable J. J. C. 

Abbott, le nouveau maire a envoyé 
sa résignation comme avocat du 
chemin de fer lu Pacifique Cana
dien, et cela aün de consacrer plus 
de temps aux devoirs de sa charge 
de maire.

—Les propriétaires de tables de 
billard de cette ville vont deman
der à la Législature de Québec la 
taxe imposée sur les tables de bil
lards.

—Eliza Pelletier, âgée de 18 ans, 
se trouvait près d’un poêle ce soir 
quand ses vêtements prirent feu. 
Elle s’est sérieusement biûlée les 
jambes et le corps.

—Jean Baptiste Trottier, âgé de 63 
ans, est tombé mort sur la rue Notre- 
Dame aujourd’hui, alors qu’il reve
nait de l’église.

l
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1f«S* Pas de tirage au sort, vous achetez du Thé et ne payez que le 

plus bas prix possible du Thé. Pas d’argent gaspillé en vue de gagner 
du cristal dont le plus souvent vous n’avez pas besoin.

Pratique Salutaire — L’usage se 
répand beaucoup, mémo chez les 
personnes en parfaite santé, de 
prendre un petit verre d’amers 
avant le repas. C’est une pratique • 
salutaire qui excite l’appétit et pré
pare une digestion facile et prompte.
A cet effet, on ne peut conseiller 
rien de mieux que les 1 Amers In
digènes,” dont un paquet de 25 cts 
produit un demi gallon d’amers.

E. i>. D’OM*, Gérant, Ot
14.3 et 143 RUE PRINCIPALE, HULL.
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Brave enfant sa
Québec. 8—Un émouvant sauve

tage a eu lieu samedi après midi à 
la Basse-Vi.le. Un vieillard qui 
charroyait de la neige étant tombé 
à l’eau, près du qua; Gillespie, un 
jeune garçon s’est bravement dévoué 
pour le sauver. Les témoins de 
l'accident Vont descendu à l’aide 
d’une corde attachée autour du 
corps, et il est parvenu à empoigner 
le vieillard qui était à demi noyé. 
Malheureusement, lorsqu’on se mit 
eu frais de les remonter sur le quai, 
la corde se rompit et tous deux re
tombèrent à l’eau. On réussit fina 
lement à les sauver, mais ce ne fut 
pas sans difficulté ni sans péril.

f

*LUn conseil aux mèbes—Etes vous 
troublées la nuit et tenues éveillées 
par les pleurs et lés gémissements 
d’un enfant souffrant de la denti-' 
tion S’il en est ainsi, allez immé
diatement chercher nue bouteille 
du Sirop Calmant de Mme Wins
low, pour la dentition des enfants. 
Son effet est inappréciable. Il sou
lagera immédiatement le petit ma
lade. Mères, vous pouvez compter 
sur lui, il n’v a pas à se méprendre 
à ce sujet. Il guérit- la dyssenterie 
et la diarrhée, règle l’estoinac et les 
intestins, guérit les coliques, amolit 
les gencivés, diminue l’enflamma- 
tion et donne de la force et de 
l’énergie A tout le système. Le 
sirop calmant de Mme Winslow 
pour la dentition des enfants, est 
agréable au goût, et la prescription 
est donnée par un des plus vieux 
médecins des femmes et nourrices 
dans les Etats-Unis. Il est en vente 
chez tous les droguistes du monde 
enfer. Prix, vingt-cinq centins la 
bouteille.

Demandez le Sirop Calmant de 
Mme Winsiow et n’en prenez pas 
d’autre sorte.
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OINS L« CAPITULE
Election# municipales

L’ex-échevin Brown, le candidat 
défait aux dernières élections pour 
la mairie avait intenté des poursui
tes judiciaires contre plusieurs ci
toyens de cette ville. Deux de ces 
poursuites ont été renvoyées par le 
tribunal hier matin, les autres ont 
été retirées.

Malheureux accident ‘Territoire!

Cariboo... 
District d<

CANII
Par exemple l’accolade avec un 

pôteau télégraphique ou un pôteau 
de lumière électrique.

Quand je dis que nous avons la 
tête menacée, n’allez pas croire que 
nous avons les pieds mieux sauve
gardés. Il y a des personnes qui 
trouvent très drôle de creuser des 
souterrains dans le trottoir, et d’au
tres s’imaginent qu’il sied mieux 
d’y laisser des Laurentides.

Au point de vue du pittoresque, 
c’est très beau, ça présente un ma
gnifique coup-dœil et il faudrait 
être grincheux pour critiquer l’en
semble de cette topographie. Mais 
je trouve que pour une ville, nous 
imitons un peu t op la nature, et si 
l’on continue à construire des mon 

Il y a quelques jours, j’allai à tagues et des précipices dans le trot-
II eTb I p ftFîjl T 8 mrmr : confesse ; j'attrapai une pénitence toir, je serais d’avis que la corpora-
III J-lllil A lia IJjiJj dom je me souviendrai longtemps : tion achetât quelques chiens du

la lecture d’un article d, Napoléon mont Saint-Bernard', et organisât
Champagne. Qu’est ce monsieur ? un corps d’ambulance afiu de 
me demanderez-vi us. Ma foi, je courir les blessés, 
l’ignorais aussi ; enfin, à force de Les touristes qui aiment les aven- 
recherches, je finis par tomb r sur tures périlleuses n’ont qu’à se pro-

• un article de ce brave garçon-là, mener dans le bas de la rue Sussex 
dans le numéro du Canada du elle haut de la rup Water pour se
ter courant. Quell is tartines 1 convaincre qu’il y a en cet en
quelles idées et quel sty'el M. droit des casse-cou très respecta-
Champagne se p aint de ce qu’à blés pour une petile ville comme la
Ottawa les trottoirs ne soijt pas nôtre, 
assez larges pour lui, les mar
chands encombrant les trottoirs de 
leurs marchandises. H a raison, ce 

Napoléon Champagne ; il 
faut de la place quand on s’appelle 
Napoléon, et de plus Champagne ou 
Champenois, car un proverbe dit 
“99 moutons et un Champenois 
font cent bêtes.”

Arrière donc, marchands, Vilaine 
engeance, ra :e orgueilleuse, place 
à moi, Napoléon Champagne, moi 
l’o nement de la ville d'Ottawa, 
moi l’espoir du pays ! Maisque vous 
ont ils donc fait, ces marchands î 
Sachex qu’ils ne vous en veulent 
pas cependant. Mais quand 
parlez d’histoire, de sciences, etc, 
nous vous disons : Halte-là I mon 
bonhomme, un aveugle ne parle 
pas de couleur.

Erasme, dites vous avec une par
faite désinvoliure, vivait il y a deux 
cents ans. Vous ne vous trompez 
que de moitié : Sachez, pour votre 
gouverne, qu’Erasme, né en 1467, 
mourut eu 1536

Alberta....
Cariboo...
(iaspé......
AssimboU
Naskatchei

Députation
Hier, Sa Grandeur Mgr l’Aï 

vê.jue Duhamel et MM. W. G. 
ley, H. Robillard, F. R. E Campeau 
et l’échevin Desjardins sont allés 
en députation auprès de Sir John 
A. Macdonald au sujet de la bâtisse 
incendiée de l’Institut Canadien 
Français que l'on suggère au gou
vernement d’acheter pour y établir 
l’exposition des peintures, etcj Sir 
John a répondu qu’il soumettrait 
la proposition à ses collègues du 
cabinet à leur prochaine réunion.

Cour ld« Police
9 mars—William Lee, pas de do

micile, demande à son Honneur de 
bien vouloir lui donner asile dans 
un hôpital parce qu’il est sujet à des 
attâques d'épilepsie et qu’il ne peut 
garder de place, le monde ayant 
peur do lui. Il est envoyé en prison 
pour une semaine, eu attendant 
qu’on lui trouve une place à l’hôpi
tal ; Thomas Collins, conduite de 
désordre, $3 et $2 de frais. Pour la 
première fois ce matin, le constable 
McMullin avait revêtu .on uniforme 
de sergent.

mr
rchj-
Per-ut les Meilleur

VancouverTon tee description* de Voele* et Fonmatse* constamment 
en vente anx Entrepôts de Variété et anx Salles de 

Fourniture de ^Maison,
Assiaibola

L’AV632 et 53C RUE SUSSEX. OTTAWA Rne peut taire le vrai mérité?

Les mérites Pins précédents du 
Sirop Allemand de Boschee durant 
ces dernières années ont étonné le 
monde entier. C’est sans nul doute 
le plus sûr et le meilleur remède 
encore découvert pour guérir radi
calement la Toux, les Rhumes, et 
les affections des poumons les plus 
sérieuses. 11 agit d’après un principe 
tout différent des autres préparations 
prescrites par les médecins et n’en
lève pas le Rhume seulement tout 
en laissant la maladie dans le systè
me ; au contraire, ce remède enlève 
la cause du mai, guérit les parties 
affectées et laisse le corps entier 
dans une condition de santé parfaite.

Une bouteille gardée dans la 
maison pour usage lorsque vient 
la maladie exemptera beaucoup de 
frais de médecins et préservera 
d’une longue maladie. Un essai 
convaincra de ces faits. Il est ven
du par tous les droguistes et mar
chands généraux du monde entier 
Prix, 75 centins la grande bouteil 
le,

Ottawa 25 Oct. 1885—lan.
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Vox populi,

JOSEPH BOYDEN Le grand Napoléon (Champa
gne) dan* les mes

CONFISERIES !
PATISSERIES.

Nouveau Poste Canadien-Français
A. TRÜDEL et Frère,

Le fameux Brûleur Mrgand se*

Pouvoir d’éclairage sans précédent 
Lumière égale à aucune lampe électrique 
Fini en cuivre poli ou or bronzé. Prend 
cheminé ordinaire. Absolument sur, s’a 
dapte à toutes les lampes. Très avantag 
sui tout pour les magasins, les églises et 
les grandes salles. Fait très élégamment 
et de façon à ce que la mèche puisse être 
remontée, coupée et éteinte avec grande 
facilité. En conséquence de la combustion 
parfaite qu'il produit, toute odeur d’huile, 
si commune avec les autres brûleurs, est 
enlevée.

Sun vaste appareil de distribution de 
l’air empêche la lampe d’être surchauliôe, 
et toute huile épaisse ou légère peut-être 
indifléremment employée.

Seul agent pour Ottawa et le district.

PROPRIETAIRES.

540* X*TJS SUSSES,

t(Ancien poste de M Broderick.)

MM. Trudel désirent informer le public 
d’Ottawa et des environs qu’ils tiendront 
constamment à leur nouveau poste toutes 
les confiseries désirables qu’ils manufac
tureront eux-mômes ; tels que patn-de- 
savoie, pour dîner de noces et pour fêtes, 
bonbons de toute sorte, gâteaux, biscuits, 
dragues et tout ce qui se trouve généra
lement dans un établissement de première 
classe.

Les soussignés, par leur longue expé
rience dans celte ligne de commerce sont 
en mesure de donner satisfaction à tous et 
comptent sur l’encouragement libéral des 
Canadiens-frai'-ais de la capitale et du 
public en général.

On fera b en do venir faire une visite.

Au lecteur
publions aujourd’hui le 

dernier d'une série d’articles inti
tulés : “ Dans les rues.” Gomme ces 
articles n’ont pas semblé rencontrer 
l'approbation générale, nous de
vons en justice publier en même 
temps la lettre signee “J. I. U.

ISurtout dans la rue Water, oa 
ne saurait croire comme jl y a de 
meurtrières beautés, sans compter 
les chiens. Mais dans notre rue, 
c’est un calcul* c’est de l'exploita
tion ; c’est de l’assassinat érigé en 

: système. Pas une rue dans-la ville 
qui présente autant de commodité, 
pour mourir que la nôtre ; pas 
u ie rue ou un malade ou un mort 
puisse être mieux traité et un vi 
vaut plus maltraité et mieux estro
pié Tout cela lient à la confrater
nité de nos alentours.

Imaginez vous que nous avons 
tout à la fois et dans l’espace de 

vous quelques verges, l’hôpital, t^i cor 
biMard, un médecin et un agent 
d’assurance.

L’hôpital répand dans l’air de 
microb s de fièvres typhoïdes, le 
corbillard qui vous sait supersti
tieux, s’arrête exprès devant votre 
porte, le médecin ne vous rencon
tre jamais sans vous dire que vous 
avez une bronchite ou la jaunisse, 
et l’agent d’assurance fait répandre 
de l’eau devant votre porte pour 
que vous ayez la chance de vous 
rompre les os.

Gomme le trottoir peut aider ces 
gens-là plus que toute autre chose, il 
est dans un élat tel, que je m'achè
terai un ballon l’an prochain pour 
aller au bureau, si je ne déménage 
pas dès le printemps. J'ai déjà eu 
un érésipèle dans celte, rue-là, et 
tout me porte à croire que ma pro
chaine maladie sera peut être le 
choléra.

Un moment, j’ai cru «voir dé 
couvert le secret de faire cesser cet 
état de choses eu m'adressant aux 
échevins. Ciel 1 nos deux échevins 
qui pris ensemble marchent encore 
moins vite qu’au employé du gou
vernement. Pour casser la cou ds 
ces gens-là, il faudrait assurément 
leur pousser dans 1» do*, et encore 
avec un bélier ! 1

Avec cet article, je termine pour 
quelque temps du moins, les remar 
ques que j’avais à faire, touchant 
les embarras de nos rues. J’en ai 
passé plusieurs, tels que les pein
tres de maisons, les charpentiers 

dents, et si c’est un talisman contre avec leu1'8 échafauds, les char 
la glace des loits, je serais 4rèe re-1 r0y6uls de charbon, lescharroyeurs

Nous

monsieur

Duprat de cette façon, le lecteur 
pourra déduire de ces articles la 
conclusion qu’il jugera à propos.

Nous avons reçu au sujet de ces 
articles bon nombre de lettres, mais . 520 rue Sussex, pourdes chaussn- 
comma elles ne portaient pas de res de tout sortes et de tout prix, 
signatures responsables, nous n’en Exemple : chaussures élastiques 
tenons aucun compte. Nos corres pour hommes, d’une piastre et 
pondants ne doivent pas oublier— vingt cinq cents en montant. Rap- 
nous le répétons—que toute corres- pelez-vous que c’est à l’enseigne du 
pondance anonyme est invariable- Petit nègre, porte voisine du Canada 
ment jetée au panier.

EDWIN PLANT AU PETIT NÈGRE
Marchand de Vaisselle, Lampes, etc.,

114 rue RideauA. TRUDEL et Frère. Ottawa. 4 nov. 1885—
Confiseurs.

AVISlmOttawa, 1er Dec., 1886.

AVIS *TT'ST par les présentes donné qu’une 
JQi demande sera faite à la Législature 
de la Province de Québec, à sa prochaine 
session au

ITIST par le Mésent donné que demande 
_EJ sera faiteà la Législature de Qiébec 
à sa prochaine ses s on, au sujet de la 
Compagnie de chemin de fer d’Ottawa et 
de la Vallée de la Gatineau, pour un acte 
amendant l’acte d’incorporation de la d te

AUX INTERESSES’sujet de la Compagnie de che
min de fer de Colonisation d’Ottawa, pour 
un acte amendant l’acte d’incorporatio i de 
ia dit) Compagnie et lui accordant le pri
vilège de s’amal.amer avec d’autres com
pagnies de chemins de fer en prolongeant 
le temps pour le complètement de ce che
min, et étend nt ses pouvoirs de cons
tructions d'autres branches de chemins 
de fer, et d’ame der le dit acte d’incorpo
ration pour tous autres objets.

Pour le tempe du Carême
Livres de prières, livres de médi

tation, chapelets, croix, bénitiers, 
statues, images, médailles et une 
variété d’autres objets de piété se
ront vendus chez V. C. Guillaume, 
libraire, coin des rues Sussex et 
York, Otlqwa.

^7. SENEGAL, entrepreneur de pom
pes funèbres, ayant l’intention de se retirer 
de celle branche d’affaires, offre en vente 
son assortiment complet de Corbillards, 
C-Tcueus, Tentures de deuil, etc , el les 
autres articles se ratio shanU cette ligne.

■ m. Jos. oenécal étant avantageusement 
connu du public, offre aux acheteurs, en
V.W.0nnes co°ditions, une clientèle 
déjà établie.

compagnie et lui accordant Je privilège de 
s’amalgamer avec d’autres compagnies de 
chemins de fer en prolongeant le temps 
fixé pour la completion de ce dit chemin de 

permettant d’émettre des deben
tures portant hypothèques ou par l'exten
sion de ses pouvoirs de construction d’au
tres branches t u autrement pour amender 
le dit acte d'incorporation pour d’autres 
fins.

fer et lui Jos L. U. Duprat.
üllawa, 6 mars 1887, A travers la ville

—On verra par une annonce que 
n jus publions pans une autre colon
ne que M. Jos Sênécal offre en vente 
tout 1 assortiment de corbillards, 
bières et autres articles funéraires 
qu’il possède à d’excellentes condi
tions.

—Dans la plupart des rues de la 
ville, des journaliers sont occupés à 
enlever repaisse couche de glace 
qui recouvre les trottoirs. Tant 
mieux 1

—Les exercices de la retraite des 
daines canadiennes à la Basilique 
sont suivies par une grande affluen
ce chaque jour.

—Les pompiers ont été appelés 
pour une fausse alarme hier soir, 
au ■ coin des rues Gloucester et 
O’Connor.

—Les propriétaires du Russell 
s’attendent à un grand nombre de 
visiteurs durant la session et en 
conséquence de grands prépara tils 
se font à cet immense et fashiona
ble hôtel.

h. b. mackintosh,
Secréta re de la dite Compagnie? S. B.—Toutes informations

^7-strutrDalt"U1™e,Y0rrPn6t*ir,:'
Qttawa, 9 mars 1887.

ECHO:requisesDaté à Ottawa, ce 
6 Janvier. 1887. DANS LES RUESH. B. MACKINTOSH,

Secretaire de la Compagnie.
L’honorabli 

tre de l'intérii 
■Ouest, pour n

lm.IN THE SURROGATE COURT OF 
THE COUNTY OF CARLETON.

“ Guardianship Notice ”

Daté à Ottawa, ce V 
S Janvier, 1887. J iSuiieitân).

A LOUERJ’ai failli aujourd'hui me faire 
enterrer tout vivant par l’objet qui 
devait être le fond de cet article ; 
c'est-à dire la neige qui glisse des 
toitures sur le dos des passants.

La plupart du temps ce sont les 
fils télégraphiques qui se rompent, 
les enseignes qui se décrochent et 
les vitres qui se brisent. Tant que 
la neige ou la glace ne touchent 
qu'aux choses mentionnées, je n’ai 
rien à dire, si ce n’est le plaisir que 
j’éprouve en voyant les dégâts arri
ves à ceux qui engagent le soleil 
pour nettoyer leurs toits.

Quel supplice que de marcher 
dans la rue, ayant toujours à l’idée 

»«»*•• «nxonrMi celte parole du Sauveur : “Je
M Thomas, épicier, Hull. viendrai à "ous comme un voleur.”
Mlle Seguin, rue Principale, J’ai déjà entendu parler d’une priè

re qui nous garantissait des acci-

ÆreétT‘!n%a&rni8'n,,,»n
W.T. 8DNNELL,

68 rue Rideau.

V
Sir John A. 

pour Toronto, 
ignie de l’ex-or

*m VJOriCEh hereby given that after the 
JlN expira ion of twenty days f.om the just 
public lion of this n lice, applicatio 
be made o the Judge of the Surrogate 
Court, < f the County of Carleton, at his 
Chambers, in the lourt House, in the City 
of () taWa, by Pierre Hyac nlhe Chabot, 
for an order appointing the said Pierre Hy
acinthe Chabot guardian of his infants c il- 
dren Jem Léon Chibot, Albert H-nri 
Chabo1, Charles Emile Chabot, and Marie 
Louise Beatrix Chabot.

4 mars 1887—lm

CONTRAT DE LA MALLE
BS SOUMISSIONS adressées au Maî

tre Général des Postes serontD Depuis son 
sir Charles Tu 
vailler dans t 
jours

sul remues 
rs 1887à Ottawa jusq a'à raidi le 11 

pour le transport des Malles de s&^Majesté. 
sous les conditions d’un Contrit i-our un 
terme de quatre années douze 
semaine, auer et retourner, eît: 
et Ottawa, à partir du 1er Avril prochain.

ma
;AX|

Département des Impressions el de 
In Papeterie

Las Statuts Revl«6a dn Canada, 1886 
-ont maioten,“'p

méat «ou. presse acloetie.

i fois par 
re Aylmer

valin a adam,
Solicitors for Pierre Hyacinthe Chabot. 

•Ottawa, 28th January, A D., 1887.
Le Monde U 

aux organes lil 
toutes sortes de 
sir John Macdi 
suivante :

,l N’en dépli

Dm avis imprimés contenant des rensei- 
gn extents plus détaillés air sujet des condi
tions da Contrat projeté s-rom en vue aux 
Bureaux de Poste d'Aylmer, Tétreauville, 
Mull et Ottawa, où l’on pourra, aussi, se 
procurer des formules de soumission.

T. P. FRENCH, 
inspecteur des Postes 

Bureau de l'Inspecteur d»« Postes 
•ttawa, 16 février 1S87.

sga«5?SSiaefc:ü ;*®1 dyri? ‘uvoyi, au, demamde 
merc*0m*)l* ordinaire accordsHull.

M. Guillaume, libraire, York et 
Sussex, Ottawa

B. OFUHBERLI.v,
Imprimeur de la Reine et 

OtUwa,4mar80l^,eDrdaUP»^-

S-1'

S. ROGERS et FILS
Entrepreneurs de Pompes Funèbres

ET EMBAUMEUR»,

15, rue St. ISTIOHOL-AS,
OTTAWA.

S@- Residence au-dessus du Magasin.-et

Oounootiona par Téléphone.
Tous ordres remplis avec promptitude et à de bonnes conditions.

*,-
;’ijiiF 
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